
La France en guerre : pour quels intérêts ? 

 

 

Le juge Trévidic alerte l’opinion, dans Paris-Match, sur l'immi-
nence « d'attentats de masse », qu'on « ne peut plus empêcher », prévoit 
des « actions d'envergure », des « carnages effroyables ». 
Cela en raison du fait que la France soit « devenue l’allié numéro un des 
États-Unis ». 

Si vous refusez de vous ranger dans l’hypocrite union sacrée qui 
rassemble les partis du régime pour le bombardement « humanitaire » de 
l’Irak et de la Syrie, cherchez les enjeux financiers, impérialistes, de ce 
conflit. 
Le plus grand gisement de gaz du monde est situé à cheval entre le Qatar 
et l’Iran. Deux projets de gazoduc s'affrontent, tous deux devant traverser 
la Syrie. 

Le premier, voulu par le Qatar, l’OTAN et l'Union européenne, 
donc par Sarkozy et Hollande, acheminant le gaz vers la Méditerranée et 
l'Europe, libérerait les capitalistes occidentaux de leur dépendance énergé-
tique envers le gaz russe. 

Le second, finalement choisi par Bachar, joint les gazoducs con-
trôlés par l’Iran et la Russie, minant les intérêts capitalistes occidentaux. 
Lorsque, en 2011, les manifestations héroïques du peuple syrien pour la 
démocratie furent cruellement réprimées par Bachar, les princes du Golfe, 
la CIA, l'Union européenne, donc Sarkozy et Hollande, saisirent l'occasion, 
jouèrent aux « démocrates », pour alimenter par les armes le chaos et la 
guerre en Syrie. En vue d'y installer un gouvernement docile, au prix de 
monceaux de cadavres... 

La classe ouvrière française et les peuples du Moyen-Orient sont 
attaqués par le même ennemi : le régime réactionnaire qui gouverne la 
France au service du capital. 
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